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Pour Marie de la Trinité  

Le remarquable effort d’édition qui se 
poursuit depuis quelques années permet de 
mesurer l’importance du message de la 
religieuse. Les grands auteurs spirituels ne sont pas d’abord des 
écrivains : le prestige de leur œuvre répond à d’autres critères que 
ceux de la littérature. De plus, l’épaisseur de l’histoire les fige souvent 
dans l’écrin de leur temps. Marie de la Trinité, au contraire, est 
pleinement notre contemporaine, comme elle l’est aussi des 
mutations culturelles du catholicisme français du XX° siècle. Cette 
proximité est d’autant plus troublante que le surnaturel et toute la 
haute mystique coexistent ici avec les données immédiates de la vie 
commune, avec ses colères, ses désespoirs… 

Née dans une famille de la bourgeoisie lyonnaise en 1903, Paule de 
Mulatier ressent très tôt l’appel de Dieu. En 1929, elle se rapproche 
des Dominicaines missionnaires des campagnes, et de leur 
responsable, Mère Marie de Saint-Jean. Commandé par son directeur 
spirituel d’alors, ce choix contrarie d’emblée sa vocation 
contemplative. La communauté, dont elle prend l’habit en 1932, est 
alors en formation et cherche ses bases doctrinales. Dans ce contexte, 
Marie de la Trinité accepte des responsabilités harassantes. « Je 
vivais, dira-t-elle, dans un déchirement intérieur continuel, entre les 
devoirs de l’obéissance et les besoins profonds de ma vocation dont 
ces devoirs me détournaient. » 

Cela ne sera pas sans conséquence sur sa santé mentale. En 1941, 
Marie de la Trinité connaît une grave crise psychique qui ira jusqu’à 
l’hospitalisation et la cure de sommeil. C’est ce qu’elle nommera son 
« épreuve de Job », qui rend douloureuse sa quête de Dieu mais ne 
l’interrompt pas. Peu à peu, elle se décharge de ses obligations 
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communautaires et commence, en 1951, une cure avec Jacques Lacan 
– pour qui elle rédige un mémoire sur son état. Puis elle se forme à la 
psychologie, participe à plusieurs congrès et exerce elle-même à 
l’hôpital Vaugirard. À partir de 1971, elle peut enfin vivre dans la 
solitude à laquelle elle aspirait. Malade, elle accomplit sa « 
bienheureuse Pâque », le 21 novembre 1980. 

Mais l’essentiel reste à dire. De 1942 à 1944, Marie de la Trinité 
consigne sur des carnets son expérience spirituelle : 3 000 pages 
d’une bouleversante lucidité où elle témoigne de son apprentissage de 
la présence de Dieu accompagné d’une exigeante réflexion 
théologique. Deux séries de grâces marquent sa vie mystique. 
D’abord, celle, inaugurale, d’août 1929 où elle est saisie dans le sein 
de Dieu – in sinu Patris : « Il se révéla à moi, non comme à distance, 
mais de substance à substance, plus près que tout ce qui peut passer 
par une intelligence humaine. » Puis, durant l’année 1941, elle reçoit 
plusieurs grâces, contemporaines de sa souffrance psychique : « Il me 
donna de plonger indéfiniment en son infini… » Cette fois, elles 
regardent le sacerdoce du Christ et l’union à ce sacerdoce… 

La très grande richesse – la complexité aussi, et l’absence de 
séduction littéraire – du témoignage de Marie de la Trinité n’ont pas 
laissé indifférents ses premiers lecteurs, notamment le grand 
théologien Hans Urs von Balthasar qui, quelques jours avant sa mort, 
en juin 1988, se disait « de plus en plus persuadé de l’importance 
capitale du message de Marie de la Trinité ». Peu de temps 
auparavant, il avait parrainé, avec le P. Antonin Motte, la première 
publication française d’écrits choisis (Lethielleux, 1986). 

Le volume collectif qui est paru, après un premier qui introduisait à 
l’œuvre de la religieuse (Cerf, 2006), prend la suite de deux séries de 
publications : sept petits volumes aux Éditions Arfuyen (de 2002 à 
2007) d’extraits des Carnets ; une biographie par Sœur Christiane 
Sanson (Cerf, 2003) et surtout le premier des cinq volumes de 
l’édition intégrale des Carnets (Cerf, 2009). Ce remarquable effort 
d’édition est à la mesure de l’étonnante figure de Marie de la Trinité, 
dont le projet est moins d’exposer une claire connaissance que de 
progresser dans la nuit où Dieu la conviait – elle qui se disait « comme 
semée dans le Verbe Incarné ».                        La Croix, oct. 2010 



Gloire à Dieu, Seigneur des univers, 
Gloire, honneur, louange ! 
Vie aux hommes, habitant du monde 
Vie, bonheur, tendresse ! 
 

1. Nous te louons, ô Père ! 
Tu sèmes la vie avec amour. 
Et voici l'homme, vivant, 
reflet de ton visage. 
 

2. Nous te suivons, ô Christ ! 
Tu livres ton Esprit et ton corps. 
Et voici l'homme, l'homme levé, 
arraché aux ténèbres. 
 

3. Nous te chantons, Esprit ! 
Tu mets dans les cœurs d'autres désirs, 
Et voici l'homme, l'homme nouveau, 
brisant toutes frontières. 
 

4. Nous te louons, toi Père, 
Nous te suivons, Jésus Christ. 
Nous te chantons, toi l'Esprit 
Nous portons votre nom ! 
 
 
Seigneur Jésus, tu fais de nous les membres vivants de 
ton Corps et tu nous conduits par l’Esprit de sainteté ! 
Bénis sois-tu et prends pitié de nous! 

 

Kyrie eleison, Kyrie eleison, Kyrie eleison ! 
 

Ô Christ, tu nous donnes le goût de ta parole qui rejaillit 
de nos cœurs en action de grâce ! 
Bénis sois-tu et prends pitié de nous! 
 

Christe eleison, Christe eleison, Christe eleison ! 
 

Seigneur Jésus, tu nous remplis de ta paix et de ta joie et 
nous débordons d’espérance par l’effusion de l’Esprit ! 
Bénis sois-tu et prends pitié de nous! 

 

Kyrie eleison, Kyrie eleison, Kyrie eleison ! 



Gloire à Dieu au plus haut des cieux !                             
Et paix sur la terre aux hommes qu’il aime ! 
Nous te louons, nous te bénissons, nous t’adorons !  
Nous te glorifions, nous te rendons grâce pour ton 
immense gloire !                       
Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père tout-puissant ! 
Seigneur, Fils unique, Jésus Christ !                                             
Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père ! 
Toi qui enlèves les péchés du monde, prends pitié de nous ! 
Toi qui enlèves les péchés du monde, reçois notre prière !  
Toi qui es assis à la droite du Père, prends pitié de nous ! 
Car toi seul es saint !  
Toi seul es Seigneur, 
Toi seul es le Très-Haut : Jésus Christ, avec le Saint-Esprit ! 
Dans la gloire de Dieu le Père amen ! 
 
 

Cantique Dn 3, 52 
R/ À toi, louange et gloire éternellement !  
Béni sois-tu, Seigneur, Dieu de nos pères R/ 
Béni soit le nom très saint de ta gloire R/ 
Béni sois-tu dans ton saint temple de gloire R/ 
Béni sois-tu sur le trône de ton règne R/ 
Béni sois-tu, toi qui sondes les abîmes R/ 
Toi qui sièges au-dessus des Kéroubim R/ 
Béni sois-tu au firmament, dans le ciel R/ 
 
 
Alléluia, Alléluia !                                                                                           
Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit : 

au Dieu qui est, qui était et qui vient !       Jn 3, 16-18 
Alléluia, Alléluia !  
 
 

 
PU : Demeurez en mon amour comme je demeure en vous, 
ainsi tous reconnaitront que vous êtes mes amis ! 
 

 



Sanctus, Sanctus, Sanctus ! 
Deus Sabaoth ! (bis) 

Pleni sunt caeli et terra gloria tua. 
Hosanna in excelsis Deo ! 
Hosanna in excelsis ! 

Benedictus qui venit in nomini Domini ! 
Hosanna in excelsis Deo ! 
Hosanna in excelsis ! 
 

 

Anamnèse :  Il est grand le mystère de la foi !  
Nous annonçons ta mort, Seigneur Jésus, 
nous proclamons ta résurrection,  
nous attendons ta venue dans la gloire. 

 

 

 

Agnus                             Messe de Saint Boniface       

1 et 2. Agnus Dei, Qui tollis peccata mundi, 
Miserere nobis ! 

3.Agnus Dei, Qui tollis peccata mundi, 
Dona nobis pacem ! 

 
 

Communion :  

R. Reste avec nous, Ressuscité,  
Notre cœur est brûlant de ta Parole.  
Rassasie-nous de ta Présence, 
De ton Corps glorieux ! 
 
1. Car tu es l’Agneau immolé  
Qui enlève le péché du monde, 
En mourant tu as détruit la mort,  
En ressuscitant nous as rendu la vie ! 



2. Tu détruis un monde déchu  
Et voici la création nouvelle.  
De ta main nous tenons désormais  
La vie éternelle avec toi dans le Ciel ! 

3. Sur la croix, tu livras ton corps, 
Notre défenseur auprès du Père.  
Mis à mort tu es toujours vivant. 
Nous chantons ta gloire ô Christ ressuscité ! 

 
Chant d’envoi :  
Marie, tendresse dans nos vies 
Marie, chemin qui mène à Lui 
Ton “oui” fleurit dans notre vie 
Merci pour ce cadeau béni ! 
 

1. S’il te plaît, Sainte Vierge 
obtiens-nous de Jésus 
De faire un beau silence 
pour habiter chez Lui 

 

2. S’il te plaît, Sainte Vierge 
obtiens-nous de Jésus 
De vivre en Sa présence, 
pour mieux lui dire “oui” 

 
 

Accueil paroissial mercredis 9h-11h30, 111 rue Nicolas Blanc 
0450445209  

 

 

Samedi 30 mai à 18h à Giez : Paul et Rolande Brassoud, Anna et 
René Coutin ; André et Henri Terrier ; Josette Dufournet et sa 
famille ;défunts des familles Maccari, Cailles et Pouly ; Odile Paget 
et familles Paget-Brachet ; Françoise Dufour et familles Dufour-
Raucaz, Lallau-Fontanet ; Damien Cavagnoud et les défunts de sa 
famille ; défunts des familles Favre, Brand, Chamot et Perillat-
Colomb ; Michel Ketelaere. 
 



Dimanche 31 mai à 10h à Faverges : Roland Dubassat ; 
Angelloz Nicoud et défunts de la famille ; Jocelyne Leclercq ; Paul, 
Angèle, Gabriel et Christelle Cattaneo, André, Jeanne et Aimée 
Bron, Louise Pavan, Alice Rivière ; Dominique Porret ; Valérie 
Cantin ; Michèle Girod ; Antonio Feliciano ; Roger Baschenis ; 
Lambert Ouvrier-Buffet et ses parents défunts ; Georgette Veyrat 
Penney ; Michel Beudot et défunts de la famille ; parents de Brigitte 
Georges ; Marie-Paule Kockelschneider ; Maxime, Marie-
Pierre et Jean-Luc Vallet ; Colette Marchand. 
Mercredi 3 juin 9h Faverges : Georgette Veyrat Penney. 
 

Jeudi 4 juin 10h chapelle de Thermesay 
 

Vendredi 5 juin 10h Faverges : Maria Gaud. 
 

 

Pèlerinage à la Salette grands-Parents et Petits-enfants, du 6 
au 8 juillet 2026 : un temps pour se retrouver, prier et transmettre 
autour du thème : « Marcher comme des pèlerins d’espérance » 

 

Pèlerinage à Turin du 1er au 4 juillet pour les collégiens : « Sur 
les pas de saint P. Giorgio Frassati » contact Emma 06 52 93 82 52 
 

 

……..………………………………………………………. 
MESSES des samedis à 18H dans les villages en 2026 

PAROISSE SAINT JOSEPH EN PAYS DE FAVERGES 
 

6 JUIN                     MARLENS 
13 JUIN                  SEYTHENEX 
20 JUIN                  VIUZ 
27 JUIN   ST FERRÉOL 
4 JUILLET   GIEZ 
11 JUILLET  CONS STE COLOMBE 
18 JUILLET   MONTMIN 
25 JUILLET   LATHUILE 
1er AOÛT   MARLENS 
8 AOÛT    SEYTHENEX 

……………………………………………………………… 
 



 Voici le premier livre qui soit consacré à un auteur contemporain. Et 
c’est en même temps la découverte d’une mystique de première 
grandeur dans l’histoire de la spiritualité dominicaine : Marie de la 
Trinité (1903-1980). 

« Il me semble (comme s’il ne s’agissait nullement de moi), écrit 
Marie de la Trinité quelques mois avant sa mort en parlant de ses 
Carnets, que l’ensemble de ce qui est écrit est aussi important, sinon 
peut-être plus, que les écrits de saint Jean de la Croix, saintes 
Thérèse d’Avila et de Lisieux, Élisabeth de la Trinité, etc. » 

Urs von Balthasar, qui consacra les tout derniers mois de sa vie à 
traduire en allemand les textes de Marie de la Trinité confirme 
l’importance exceptionnelle de cette œuvre : « Je suis de plus en plus 
persuadé, écrit-il le 12 juin 1988, de l’importance capitale du 
message de Marie de la Trinité ». Et le 22 juin : « Marie de la Trinité 
a beaucoup influencé ma pensée. Un vrai tournant ». 

Les textes ici présentés sous le titre Le Petit Livre des Grâces, 
extraits des archives confiées par Marie de la Trinité à la sœur 
Christine Sanson, sont tous inédits. Trois sources principales ont été 
utilisées : l’Agenda, rédigé de 1927 à 1929 ; les Carnets, rédigés de 
1936 à 1944 (plus de 3 500 pages…) ; la Correspondance, fort 
abondante, que ce soit avec sa famille, ses directeurs spirituels ou les 
religieuses de sa congrégation. 

Le présent ensemble a été conçu pour 
introduire à l’essentiel du message spirituel de 
Marie de la Trinité, exprimé par la grande 
expérience trinitaire de la nuit du 11 au 12 août 
1929 et les quatre grandes grâces qui l’ont 
suivie. Il fait apparaître la richesse 
exceptionnelle de ces révélations et la profonde 
cohérence qui, au travers des années, les met en 
correspondance. Une biographie de Marie de la 
Trinité, rédigée par Sœur Christiane Sanson, a 
également paru aux Éditions du Cerf sous le 
titre : Marie de la Trinité, de l’angoisse à la 
paix. 


